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Préambule  

 

Dõune superficie de 380 km▬, le territoire du Grand Douaisis r®unit 55 communes, r®parties au sein 

de deux intercommunalités :  

 

- Douaisis Agglo comprenant 35 communes et 148 582 habitants (Source : Insee, RP2021, 

exploitations principales, géographie au 01/01/2024) ; 

- Cïur dõOstrevent Agglo comprenant 20 communes et 70 431 habitants (Source : Insee, 

RP2021, exploitations principales, géographie au 01/01/2024). 

 

Situ® au cïur de la r®gion des Hauts-de-France, le territoire du SCOT GRAND DOUAISIS se trouve 

au carrefour de cinq grandes agglom®rations : Valenciennes ¨ lõEst, Cambrai au Sud, Arras et Lens 

¨ lõOuest, et Lille au Nord. 

 

Territoire du SCoT du Grand Douaisis 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Source : SCOT GRAND DOUAISIS 

 

Ancien territoire minier, le Grand Douaisis est compos® dõun espace central o½ lõurbanisation sõest 

massivement développée au gré des gisements miniers, formant une continuité urbaine 

chevauchant les départements du Pas-de-Calais et du Nord, de Béthune à Valenciennes. 

 

Le SCOT GRAND DOUAISIS bénéficie historiquement dõune ressource en eau abondante, par la 

richesse des milieux en eau, ou humides qui le composent, mais également par sa situation au 
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carrefour de grandes nappes souterraines, qui semblaient quasi inépuisables, il y a encore 

quelques années .  

Ce territoire, véritable ch©teau dõeau, de lõEst de la région Hauts-de-France, permet de répondre 

aux besoins des usages domestiques, agricoles, et industriels , tout en exportant une partie de 

cette ressource vers les territoires voisins. 

 

Toutefois, les questions de qualit® de lõeau potable et de qualit® des milieux r®cepteurs, ®troitement 

associées aux pratiques agricoles, ¨ la pression dõurbanisation, et aux choix en termes 

dõassainissement et de gestion des eaux pluviales, ont fait lõobjet de programmes depuis déjà plus 

de dix ans suite à la dégradation de certains indicateurs.  

 

Sur le plan quantitatif  cette fois, ne connaissant pas les stress hydriques déjà courants dans dõautres 

régions du sud de la France, lõ®t® 2022 aura ®t® v®cu comme un v®ritable ®lectro-choc, par le SCOT 

GRAND DOUAISIS, et par ses voisins proches Lillois, dépendants de leur lõapprovisionnement via 

lõautoroute de lõeau. 

 

Le SCOT GRAND DOUAISIS, a donc souhaité mener une étude éminemment transversale, et inédite, 

consistant ¨ questionner le projet de territoire, ¨ lõaune de la vuln®rabilit® sur la ressource en 

eau. 

 

 

Cette étude est composée de 3 grandes phases :   

 

1- Am®liorer la connaissance des cycles de lõeau et identifier les enjeux en mati¯re 

dõam®nagement du territoire : 

Il sõagit dõanalyser le fonctionnement du grand et petit cycle de lõeau sur le territoire, 

dõ®tablir un bilan de la ressource en eau souterraine et dõidentifier les pressions 

actuellement en ïuvre (urbanisation, changement climatiqueê). 

 

2- Analyser de manière  prospective des incidences de lõam®nagement du territoire et du 

changement climatique sur les cycles de lõeau : 

Lõobjectif de cette phase est dõ®valuer les incidences de la mise en ïuvre du projet de 

territoire du SCoT dessin® ¨ lõhorizon 2040 sur les cycles de lõeau et les trajectoires prises 

par les territoires voisins (incidences de lõimperm®abilisation des sols, de lõaccroissement de 

population, de lõ®volution des usages, lõ®volution des co¾tsê) tout en int®grant les 

prévisions en matière de changement climatique.  

 

3- Proposer des ajustement s relatifs aux  orientations du SCoT et d es outils 

opérationnels  : 

Pour finir, des propositions dõorientations dõam®nagement garantes de la préservation 

de la ressource en eau  sur le long terme seront proposées et accompagn®es dõun panel 

dõoutils op®rationnels ¨ mettre en ïuvre. Des secteurs favorable s à la restauration du 

grand cycle de lõeau seront localisés, en tenant compte des potentiels d'infiltration de 

l'eau, pour permettre d'assurer la recharge de la nappe. Ces secteurs pourront alimenter les 

réflexions relatives ¨ lõinscription de secteurs de renaturation dans le cadre d'évolution du 

SCoT compte-tenu des nouvelles opportunités offertes par la loi Climat et Résilience dõaoût 

2021 permettant aux SCoTs de les délimiter. 
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Ce premier rapport constitue le diagnostic du petit et grand cycle de lõeau, sõeffor­ant de restituer 

une analyse détaillée des ressources souterraines, des prélèvements, des traitements, ainsi que des 

pressions et enjeux. 

 

En parallèle de ce rapport un atlas a permis de compiler toutes les données récoltées, en les 

restituant selon les thématiques de ce rapport.  

 

Les cartes suivantes sont fournies en guise dõintroduction. Elles mettent en évidence, ¨ lõ®chelle 

régionale, la tension quantitative sur la ressource, selon les territoires de SAGE.   

 

 
 Source : Agence de lõEau Artois-Picardie 2021. (s. d.). https://www.eau-artois-picardie.fr/mediatheque/carte-des-

territoires-sous-tensions-quantitatives-de-la-ressource-en-eau-par-territoire 
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1. LE DIAGNOSTIC DU GRAND ET PETIT CYCLE DE LõEAU 

 

 

Lõobjectif de cette premi¯re phase de lõ®tude, est dõ®tablir un diagnostic, afin de décrire :  

 

- Les caractéristiques du territoire du SCOT GRAND DOUAISIS ; 

- Le grand cycle hydrogéologique, dans lequel se situe le territoire . A noter que le périmètre 

dõ®tude dépasse, de fait, assez largement le seul périmètre administratif  du SCOT GRAND 

DOUAISIS ; 

- Le petit cycle, ¨ travers les r®seaux dõassainissement ou dõadduction dõeau potable et leur 

fonctionnement . 

 

Il aura ainsi permis de réunir des bases de connaissances, des données, ou des études, menées à 

des échelles, ou sur des portions de territoire variées (région, bassin versant, périmètre des SAGE, 

EPCI, etc.). 

  

Ce diagnostic est assez factuel, puisque les enjeux, et les pressions seront abordées en phase 2 de 

lõ®tude. 

 

En parallèle de ce rapport, un important  travail de consolidation dõune base de connaissance a été 

mené. 

 

Il est lõamorce dõun atlas dédié au grand et au petit cycle de lõeau et permet de consolider des bases 

de données géoréférencées, homogènes sur le p®rim¯tre dõ®tude. Les cartes propos®es dans ce 

rapport, ont été établies sauf mention contraire, sur la base de cet atlas. 

 

1.1 Le Grand cycle de lõeau : le socle géologique et son incidence sur la recharge  

1.1.1 Le socle géologique  

Lõanalyse du socle g®ologique repose sur des donn®es issues du BRGM. La carte suivante reprend 

un extrait de la carte géologique au 1/50 000ème du secteur (source BRGM). Les lignes noires 

reprennent la localisation des failles géologiques1 et les lignes pointillées bleues illustrent  les lignes 

de partage2 des eaux souterraines. 

 
1 Faille géologique : Cassure des terrains, avec déplacement relatif des parties séparées. En pratique ce terme désigne le plus 

souvent des accidents verticaux. La longueur des failles peut varier de quelques mètres à quelques dizaines ou centaines de 

kilomètres 

 
2 Bassin hydrogéologique : zone dans laquelle les eaux souterraines sõ®coulent vers un m°me exutoire ou groupe dõexutoires. 

Les bassins hydrogéologiques sont séparés par des lignes de partage des eaux souterraines. 
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Source : BRGM  

 

Globalement sur le bassin Artois Picardie, la succession lithologique classique est :  

¶ Limons et alluvions du Quaternaire ; 

¶ Argile Yprésienne (Flandres) ð Tertiaire ;  

¶ Sables dõOstricourt et argile de Louvil ð Tertiaire ;  

¶ Craie du Séno-Turonien ð Secondaire ;  

Géologie du bassin  

N 

Légende :  
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¶ Marnes du Turonien moyen et inférieur ð Secondaire ð Substratum de lõaquif¯re crayeux. 

 

Les argiles de Louvil et les argiles Yprésiennes sont des argiles plastiques compactes en général, 

consid®r®es comme des formations imperm®ables. Aucune infiltration dõeau nõest possible, sauf 

éventuellement au niveau des failles géologiques3. 

 

Les formations aquifères4 pr®sentent sur le secteur dõ®tude sont donc : 

¶ Les aquif¯res alluviaux (Scarpe, Sens®e, ê) ; 

¶ Les sables dõOstricourt ð désignés nappe des sables ; 

¶ Lõaquif¯re crayeux du S®no-Turonien, désigné nappe de la craie. 

 

Les compartiments au nord des failles géologiques se sont bien souvent enfoncés en profondeur 

vis-à-vis des compartiments sud. Ainsi, on observe ¨ lõaffleurement une ®paisseur importante de 

formations tertiaires composées de sables et argiles de Louvil au nord de la zone dõ®tude.  Au sud, 

à contrario, la succession limon sur craie du secondaire est beaucoup plus fréquente et permet une 

perméabilité des sols. 

 

La carte suivante sch®matise le recouvrement de lõaquif¯re crayeux au sein de la zone dõ®tude et 

des bassins versants limitrophes. 

 

 
On constate, ainsi, que lõensemble des bassins versants situés au sud-sud-ouest  (ensemble jaune 

sur la carte) nõest recouvert que par des limons, qui laisseront sõinfiltrer sans trop de difficult®s les 

 
3 Faille géologique : Cassure des terrains, avec déplacement relatif des parties séparées. En pratique ce terme désigne le plus 

souvent des accidents verticaux. La longueur des failles peut varier de quelques mètres à quelques dizaines ou centaines de 

kilomètres 

 
4 Un aquifère est un sol ou une roche réservoir originellement poreuse ou fissurée, contenant une nappe d'eau souterraine et 

suffisamment perméable pour que l'eau puisse y circuler librement 

N 
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eaux de pluie, permettant la recharge de la nappe  de la craie. Ainsi, 100 % des eaux infiltrées 

vont atteindre la nappe de la craie et permettent sa recharge . 

 

En revanche, le bassin dõOrchies, repr®sent® par lõensemble marron-brun, situé au nord sur la carte 

pr®c®dente est recouvert ¨ lõaffleurement par des terrains tertiaires. Dans ce secteur, les eaux de 

pluie vont pouvoir recharger la nappe des sables dõOstricourt, mais aucune recharge de la 

nappe de la craie ne sera possible . Les eaux infiltrées vont alimenter la nappe des sables, mais 

vont °tre bloqu®es lors de leur migration verticale en profondeur par lõimperm®abilit® des argiles 

de Louvil. Dans ce secteur, 0 % des eaux de pluie tombées  atteindront la nappe de la craie . 

 

En bordure de la délimitation entre la présence du recouvrement argileux et le passage au 

recouvrement limons sur craie, la topographie et le pendage des couches géologiques permettent 

un écoulement naturel des eaux des zones brunes ð recouvrement argileux vers les zones jaunes ð 

limons sur craie. La nappe des sables se déverse, dans ces secteurs, sur les affleurements limons sur 

craie ou les formations alluvionnaires des vallées humides, alimentant ainsi la nappe de la craie 

uniquement en aval de cette limite. Les alluvions ont des caract®ristiques h®t®rog¯nes dans lõespace 

comme verticalement, il sõagit dõune succession de formations aux perm®abilit®s5 variables. 

Lõexploitation de la nappe de la craie peut induire une drainance des nappes souterraines sus-

jacentes.  

 

Au droit de ces bordures, nous considérerons, par la suite, une recharge de la nappe de la craie 

de 50 % comme indicateur , ceci afin de caractériser ces zones particulières. La recharge effective 

sera très dépendante localement des caractéristiques de ces sols et ne peut être facilement 

appréhendée. 

 

Dõautre part, ¨ la suite des mouvements hercyniens6, le substratum7 marneux de lõaquif¯re crayeux 

a été modelé. On observe un bombement du toit 8 des marnes le long dõune ligne allant de Saulty, 

Bapaume, Rocquigny, Nurlu, ê. Une repr®sentation imag®e de ce ph®nom¯ne serait la pr®sence de 

collines au droit de cette ligne, représentant finalement une ligne de crête. Ces formations sont 

donc présentes à plus faibles profondeurs et il sõagit ®galement dõun secteur de cr°tes 

topographiques (cf. schéma ci-après). 

 

 

 

 

 

 

 

 
5 Perméabilité : La circulation de lõeau est fonction de la perm®abilit® et de la porosit® de la roche ou des s®diments travers®s. La perméabilité 

est lõaptitude dõun r®servoir ¨ se laisser traverser par lõeau sous lõeffet dõun gradient hydraulique. 

 
6 Cycle hercynien : Nombreuses phases tectoniques, avec formation de la chaine hercynienne entre le Dévonien et le Permien. Le Dévonien est 

une p®riode g®ologique s'®tendant d'environ Ĭ419 ¨ Ĭ359 Millions dõann®es. Le Permien est un système géologique qui a duré de 298,9 ± 0,2 

à 252,2 ± 0,5 millions d'années. 

 
7 Le substratum : Terme très général désignant ce sur quoi repose une formation géologique prise comme référence. Le substratum dõun 

aquifère correspond à la formation imperméable située à la base de cet aquifère. 

 
8 Le toit dõune formation g®ologique d®signe la surface sup®rieure de cette formation, ¨ lõinverse du mur, qui représente sa surface inférieure. 

 

Marnes Turonien : Substratum de lõaquif¯re 

Aquifère crayeux 

Ligne de partage des eaux / Dorsale géologique 

Limons 

Schéma illustrant une ligne de 
partage des eaux : 
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Ces ph®nom¯nes se traduisent, ainsi, par lõexistence dõune dorsale g®ologique9, créant une ligne 

de partage des eaux souterraines naturelle entre le bassin versant de la Somme dõune part et 

les bassins versants de la Scarpe et de la Sensée  dõautre part. Le sch®ma pr®c®dent lõillustre 

grossièrement. 

 

Sous le bassin dõOrchies, on observe un effondrement du toit des marnes (cf. sch®ma ci-après). La 

nappe de la craie sõenfonce donc en profondeur sous les argiles de Louvil au Nord, elle est alors 

sous pression entre les argiles de Louvil et les marnes imperméables du Turonien inférieur. On dit 

quõelle est en r®gime captif10. 

 

Sch®ma illustrant lôeffondrement du toit des marnes :  

 

 

 
 

 

 

Le contexte géologique et le jeu des failles géologiques ont un rôle fondamental sur le grand 

cycle de lõeau. Gr©ce ¨ la carte pr®c®dente, on constate que les nappes d'eau souterraine du 

Grand Douaisis sont alimentées en grande partie par les territoires v oisins.  

 

Le territoire du SCOT GRAND DOUAISIS est situé à lõexutoire ou compte-tenu de la 

dépression piézométrique existante à la convergence des écoulements de la nappe de la 

craie. 

  

 
9 Dorsale géologique : il sõagit dõune ligne de plusieurs kilom¯tres, o½ le toit dõune formation g®ologique de r®f®rence, ici le 

substratum de lõaquif¯re crayeux ð les marnes du Turonien moyen et inférieur ð est caractérisé par une altitude plus élevée de 

quelques dizaines des mètres que la moyenne environnante des altitudes de cette même couche. Cette ligne correspond à une 

ligne de crêtes.  

 
10 Il existe deux types dõ®tat pour une nappe : libre ou captif (voire semi-captif). Une nappe est dite libre, quand le substratum 

sur lequel elle repose (mur), est imperméable et lorsque que sa surface supérieure, son toit, évolue librement. 

 

Elle est dite captive, lorsque lõeau souterraine occupe tout lõespace entre un mur et un toit imperm®able. 

 

Marnes Turonien : Substratum de lôaquif¯re 

Aquifère crayeux 

Limons 

Argile de Louvil 

Sables dôOstricourt 

Failles géologiques 
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1.1.2 Hydrogéologie   

1.1.2.1 Les grandes nappes dõeau souterraine 

Les grandes nappes dõeau souterraines en pr®sence sont : 

À Les nappes alluviales  (productivité variable ð continuit® hydraulique avec un cours dõeau) ; 

À La nappe des sables dõOstricourt (faible débit - qualité médiocre) ; 

À La nappe de la Craie  (95% captages AEP). 

 

La nappe de la craie est pr®sente sur lõensemble du p®rim¯tre dõ®tude. 

 

Les nappes alluviales sont présentes au droit et au pourtour des rivières, de quelques dizaines de 

mètres à quelques centaines de mètres selon la rivière considérée. 

 

La nappe des sables dõOstricourt ne sera pr®sente, globalement, sur notre secteur dõ®tude, quõau 

droit des zones brunes ou orang®es, repr®sentant le Land®nien, sur la carte pr®c®dente. Cõest-à-

dire une grande moitié nord -est de lõemprise du SCOT GRAND DOUAISIS. 

 

Chacune a les caractéristiques suivantes : 

 

¶ Les nappes alluviales  (Scarpe, Sens®e, De¾le, Escaut, ê). Elles sont peu ®tudi®es et nous 

nõavons pas de donn®es pour les caract®riser. De plus, ce type dõaquif¯re a des 

caract®ristiques tr¯s variables du fait de lõh®t®rog®n®it® des d®p¹ts alluvionnaires dans 

lõespace et en profondeur.  

Il nõexiste pas sur lõemprise du SCOT GRAND DOUAISIS de donn®es disponibles 

relatives à ces aquifères alluviaux.  

 

¶ La nappe des sables dõOstricourt du bassin dõOrchies. Cet aquifère est très peu exploité, 

sauf par des forages agricoles ou industriels. Cet aquifère a une faible productivité sur le 

secteur. Sa qualité physico-chimique est bien souvent médiocre, il renferme toutes les 

pollutions de surface, susceptibles de sõinfiltrer car il est bien souvent subaffleurant. 

Quelques piézomètres, captant cet aquifère, sont suivis par le BRGM (ADES) afin de 

conna´tre son amplitude de variation interannuelle. Il nõexiste pas de carte piézométrique 

de la nappe des sables du bassin dõOrchies, car il existe tr¯s peu de points dõacc¯s ¨ cette 

nappe sur ce secteur. 

 

¶ La nappe de la Craie  : cõest lõaquif¯re le mieux ®tudi® sur la r®gion puisquõil renferme 95 % 

des captages dõAlimentation en Eau Potable (AEP). Il a le plus grand nombre de point 

dõacc¯s. La nappe de la craie est une masse continue sur lõensemble du secteur, de 

productivité v ariable. Les axes de talweg et les vallées humides sont bien souvent des axes 

de drainage pr®f®rentiels. La carte suivante reprend les points dõacc¯s ¨ une nappe dõeau 

souterraine, le plus souvent la craie, qui disposent dõune chronique piézométrique et / ou 

qui sont actuellement suivis. Il existe neuf points de suivi de la surface piézométrique de la 

nappe de la craie sur lõemprise du SCOT GRAND DOUAISIS, comme lõindique le tableau de 

la page suivante.  
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Source : www.ADES.eaufrance.fr 

 

Piézomètres suivis ou ayant été suivis sur le territoire du SCOT 

 
 

La zone de battement11 de nappe est donc a priori connue. Elle sera dõamplitude variable selon la 

position du point dõobservation vis-à-vis du dôme piézométrique. Plus le point est proche du dôme 

plus lõamplitude de battement sera importante. Plus on est proche dõune vall®e humide productive, 

plus la zone de battement du niveau piézométrique sera faible.  

 
11 Zone de battement : Le niveau piézométrique enregistre des variations saisonnières et interannuelles (périodes de basses et 

hautes eaux, années sèches et humides). La différence entre le niveau piézométrique maximum et le niveau piézométrique 

minimum, sur une période, la plus longue possible, détermine la zone de battement de la nappe. 

Nbre Identifiant BSS Ancien code 
national BSS

Commune DépartementNb de mesuresDate de débutDate de fin AQUIFERE

1 BSS000CEDQ 00207X0133/F1 Roost-Warendin (59509)Nord (59) 6024 05/01/1970 04/05/2024 CRAIE
2 BSS000CRAN 00274X0014/F2 Anhiers (59007) Nord (59) 4762 01/01/1970 18/12/2006 CRAIE
3 BSS000CRNA 00274X0292/PZ1Auberchicourt (59024) Nord (59) 143 24/04/2003 25/12/2006 CRAIE
4 BSS000CSEG 00276X0115/PZ4Lécluse (59336) Nord (59) 239 21/09/2005 25/03/2024 CRAIE
5 BSS000CSLU 00277X0157/PZ5Aubigny-au-Bac (59026)Nord (59) 821 21/09/2005 25/03/2024 CRAIE
6 BSS000CSTT 00278X0132/PZ7Féchain (59224) Nord (59) 229 21/09/2005 25/03/2024 CRAIE
7 BSS000CSUH 00281X0002/F1 Rieulay (59501) Nord (59) 6950 06/01/1970 04/05/2024 CRAIE
8 BSS000CSXK 00281X0076/F1 Fenain (59227) Nord (59) 2663 01/11/1909 20/09/2007 CRAIE
9 BSS004CFVR BSS004CFVR Marchiennes (59375) Nord (59) 788 09/03/2022 04/05/2024 CRAIE
10 BSS000CFLQ 00215X0140/P1 Bouvignies (59105) Nord (59) 9084 01/01/1970 21/06/2004 SABLES
11 BSS004CFVQ BSS004CFVQ Vred (59629) Nord (59) 931 18/10/2021 05/05/2024 SABLES
12 BSS004CFVX BSS004CFVX Marchiennes (59375) Nord (59) 788 09/03/2022 04/05/2024 SABLES

http://www.ades.eaufrance.fr/
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Ainsi lõ®paisseur de la zone non-saturée 12 est amen®e ¨ varier dans lõespace et dans le temps 

compte -tenu de la variation interannuelle de la piézométrie de la nappe de la craie.  

 

3 points de suivi concernent la nappe des sables, mais seuls deux sont en service en 2024. Ils ont 

été récemment mis en service fin octobre 2021 et mars 2022. Le troisième suivi a été stoppé en juin 

2004. Lõensemble des chroniques pi®zom®triques est disponible sur le site de lõADES : 

www.ades.eaufrance.fr. 

 

Nous avons reporté sur la carte suivante la piézométrie en hautes eaux de la nappe de la craie, 

équivalente à mai 2001 (source : AEAP). Le Modèle Numérique de Terrain ð MNT ð au pas de 5 m 

a également été reporté sur cette carte. 

Le MNT13 permet dõappr®cier lõaltitude du sol en un point donn® en m NGF14 - IGN69.  

La différence entre la topographie donnée par le MNT et la piézométrie de hautes eaux 2001 ð 

p®riode de plus hautes eaux connue avant 2024 nous permet dõapprocher lõ®paisseur minimale de 

la zone non-saturée. 

Sens dô®coulement de la nappe de la craie : 

 
Source : BRGM 

 

Les fl¯ches bleues repr®sentent le sens dõ®coulement de la nappe de la craie. Le sens d'®coulement 

 
12 Zone non saturée : ǍŸŰĲШĦŸůƓƖŔƚĲШĲŰƣƖĲШũċШƚƨƖŉċĦĲШĬƨШƚŸũШĲƣШũċШƚƨƖŉċĦĲШƓŔĳǍŸůĳƣƖŔƕƨĲШĬќƨŰĲШŰċƓƓĲШĬќĲċƨШƚŸƨƣĲƖƖċŔŰĲЮ 
13 MNT : Modèle Numérique de terrain en m NGF 
14 NGF : Nivellement Général de la France, le « niveau zéro » est déterminé par le marégraphe de Marseille. 

http://www.ades.eaufrance.fr/
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des eaux souterraines convergent vers l'arc urbain, fortement urbanisé. Les eaux souterraines 

disponibles dans le sous-sol du Grand Douaisis proviennent donc majoritairement des eaux de 

pluies collectées par les territoires voisins.  

 

Lõ®paisseur de la zone non-satur®e est un param¯tre important, puisquõil impacte fortement 

la vuln®rabilit® de lõaquif¯re face aux diverses pollutions et sa r®activit®. 

 

La circulation de lõeau : 

La migration de lõeau dõun front de pollution azot®e au sein de la zone non-saturée crayeuse est 

estimée en moyenne à 1 m/an. Cette vitesse peut °tre plus faible, jusquõ¨ 0.6 m/an en pr®sence 

dõun recouvrement limono-argileux conséquent (quelques mètres). Ainsi plus la nappe de la craie 

est profonde, plus les actions de lõhomme en surface tarderont ¨ montrer leur effet (20 m de 

profondeur, effet visible dans 20 ans). 

 

La carte suivante reprend lõ®paisseur de la zone non-saturée, calculée en fonction de la piézométrie 

de la nappe de la craie de plus hautes eaux connue à ce jour, correspondant aux conditions en mai 

2001. 

 

 
Source : BRGM 

 

Les zones, les plus sensibles aux pollutions de surface, mais aussi les plus réactives, sont celles 

o½ lõ®paisseur de la zone-non -satur®e est inf®rieure ¨ 5m dõ®paisseur. Elles sont situées 

principalement au droit des grands axes de drainage de la nappe de la craie, au droit des vallées 
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humides. Ce sont également dans ces secteurs, que la zone de battement de nappe est la plus 

faible. 

 

La carte suivante traduit, en application de ce seul indicateur , la vulnérabilité relative de la nappe 

de la craie. Cet indicateur doit être pondéré avec celui de la captivité de la nappe de la craie , 

qui sera présenté dans les paragraphes suivants (recharge).  En effet, le secteur de Flers-en-

Escrebieux parait ici vulnérable, mais ce secteur est protégé naturellement par une épaisseur 

dõargile de Louvil. La nappe de la craie est sous pression sous les argiles. 

 
Source : BRGM 

1.1.2.2 Alimentation en eau et découpage de s unit®s dõ®tudes 

Par principe, les secteurs dõ®tude sont d®coup®s par bassin versant hydrologique, li®s ¨ la gestion 

des eaux de surface.  

 

Un bassin versant hydrologique  correspond ¨ lõensemble de la surface au sol, de la ligne de cr°te 

topographique jusquõ¨ lõexutoire, qui re­oit les eaux de pluie, qui convergent vers un m°me cours 

dõeau. Les bassins versants hydrologiques ont servi de base, ¨ lõorigine, pour la d®finition du 

périmètre des SAGE. Leur emprise au sol ne varie pas dans le temps.  

Le bassin versant hydrogéologique  correspond ¨ lõensemble de la surface de la ligne de cr°te 

piézométrique  en sous-sol dõune nappe dõeau souterraine ð soit la ligne de partage des eaux 

souterraines  ð ¨ lõexutoire. Ces limites vont ici varier dans le temps et dans lõespace, en 

fonction des conditions hydrog®ologiques et de lõexploitation de la ressource en eau 

souterraine.  

N 



16 

ETUDE DE PRESERVATION QUANTITATIVE ET QUALITATIVE DE LA RESSOURCE EN EAU  

Partie 1 : Diagnostic - Alisé Géomatique ð SB20 ð V2R - Avril 2024 

 

En fonction du contexte g®ologique et des caract®ristiques de lõaquif¯re consid®r® (en captivit® ou 

en r®gime libreê), ces deux bassins versants peuvent °tre parfois confondus. 

 

Ce découpage, en bassin versant hydrogéologique, est fonction de la position des dômes 

pi®zom®triques et de lõexistence des d®pressions pi®zom®triques. Les d¹mes pi®zom®triques sont 

liés en grande partie à la structure en profondeur du toit des marnes ð substratum de lõaquif¯re ð 

mais pas seulement. Les dépressions piézométriques sont liées soit à la géologie ð exemple dõune 

nappe captive, donc sans recharge verticale, ou une faille géologique induisant un effondrement 

de la formation aquifère en profondeur  ; soit au mode dõexploitation et aux volumes pompés ð 

surexploitation dõune nappe dõeau souterraine au regard des possibilit®s de la recharge naturelle. 

 

Ce découpage ne symbolise pas une frontière immuable entre deux bassins, à la fois dans le temps 

et dans lõespace. En p®riode de hautes eaux hydrog®ologiques des ®changes peuvent avoir lieu 

entre les bassins et cette ligne peut se mouvoir de quelques centaines de mètres.  

 

En revanche en basses eaux hydrogéologiques, le découpage lié à la remontée du toit des marnes 

ð dorsale géologique ð crée une frontière naturelle infranchissable, comme entre les bassins 

versants hydrogéologiques de la Somme et de la Scarpe. 

 

Globalement ici, la nappe de la craie sõ®coule du sud-ouest, en haut des collines de lõArtois vers le 

nord-est o½ se situe le Bassin dõOrchies. 

 

En effet, la craie y est enfoncée en profondeur, elle est moins perméable. Elle y est recouverte par 

lõargile de Louvil, protection naturelle imperm®able, la nappe y est donc captive et aucune recharge 

ne peut sõeffectuer depuis le sol. De plus, plusieurs champs captants y sont implantés et prélèvent 

un volume conséquent. Toutes les conditions sont ainsi réunies pour créer une dépression 

pi®zom®trique, qui influe sur lõ®coulement r®gional de la nappe de la craie. Le bassin dõOrchies est 

une cuvette, un entonnoir en quelque sorte. 

 

Le territoire du SCOT GRAND DOUAISIS est situ® ¨ lõembouchure de diff®rents bassins 

versants, ainsi quõau passage de mise en captivit® de la nappe de la craie. 

 

Ainsi la carte suivante reprend la délimitation des différents Schéma d'Aménagement et de Gestion 

des Eaux (SAGE), correspondant aux bassins hydrologiques ð gestion des eaux de surface et des 

cours dõeau. Le SCOT GRAND DOUAISIS est concern® par 4 dõentre eux :   

- Le SAGE Scarpe Aval ; 

- Le SAGE Scarpe Amont ;  

- Le SAGE Marque-Deûle ;  

- Le SAGE Sensée.  
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Source : Agence de lõEau Artois Picardie (AEAP) 

Le découpage des SAGE ne peut pas être pris en compte tel quel dans lõ®tude et lõatlas, car 

certaines communes sont couvertes par plusieurs SAGE différents.  

N 
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Source : Agence de lõEau Artois Picardie (AEAP), Sb2o 

 

Pour les besoins de la présente étude, les bassins ont été redessinés en prenant en considération à 

la fois les bassins versants hydrogéologiques, les bassins versants hydrologiques et les limites du 

SCOT GRAND DOUAISIS. 

 

La carte suivante en est une illustration. 

 

Ainsi, les résultats de l'étude seront restitués selon 2 échelles : 

- Le périmètre du SCOT GRAND DOUAISIS ; 

- Les bassins versants. 

 

N 



19 

ETUDE DE PRESERVATION QUANTITATIVE ET QUALITATIVE DE LA RESSOURCE EN EAU  

Partie 1 : Diagnostic - Alisé Géomatique ð SB20 ð V2R - Avril 2024 

 
Source : Sb2o 

1.1.2.3 Disponibilité en eau au sein des aquifères  

 

Lõeau dõun aquif¯re, m°me sõil est pr®sent de fa­on uniforme, nõest pas accessible en quantit® et en 

qualit® nõimporte o½. 

Certains secteurs en sont démunis (trop forte profondeur ð non productif avec perméabilité trop 

faible). La plaine des Flandres, en est un bon exemple. 

 

Le bassin dõOrchies correspond ¨ un secteur o½ la nappe de la craie est en captivit®, et nõest donc 

pas alimentée par la surface mais bien en amont au sud-ouest. Là où la craie affleure, le bassin 

est alimenté par les pluies efficaces. 

 


